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                SEPTEMBRE 2016 - n°45 

Notre-Dame  
d’Aquitaine 

Bien chers fidèles, 
 

Vous êtes nombreux à avoir eu 
vent cet été d’une phrase du Pape 
François : « Si je parle de violence 
islamique, je dois parler de violence 
catholique. » A juste titre, il a paru 
choquant que le Saint-Père compare 
la violence des musulmans en raison 
de leur religion, et celles que des 
catholiques pratiqueraient, non en 
raison de leur religion mais de leur 
malice personnelle. Vous avez su 
bien distinguer ces deux motifs de 
violence. 

Mais en un autre sens, ne pour-
rait-on pas dire que la violence fait 
partie du message de l’Evangile? 
Non pas une violence physique ou 
criminelle qui consiste en l’assassi-

nat d’innocents ou en le martyre 
d’un vieux prêtre. Mais nous enten-
dons Notre-Seigneur affirmer  : « Le 
Royaume des Cieux souffre violence, 
et ce sont les violents qui l’emportent 
(Mt XI, 12). Je ne suis pas venu ap-
porter la paix mais le glaive (Mt X, 

34). » Et l’Apôtre Saint Paul se fait 
l’écho de son Maître : « Veillez, soyez 
fermes dans la foi, soyez courageux 
et forts (I Cor XVI, 13). » S’adressant 
à son disciple Timothée : « Quant à 
toi, recherche la justice, la piété, la 
foi, la charité, la patience, la dou-
ceur. Combats le bon combat (I Tim 
VI, 11-12). Dieu ne nous a pas donné 
un esprit de lâcheté, mais de force, 
de charité et de tempérance. Sup-
porte le même combat que moi (II 
Tim I et II). J’ai combattu le bon com-
bat, j’ai achevé ma course, j’ai gardé 
la foi (II Tim II,7). » 

L’Apôtre nous donne ici le but 
de tout ce combat : la Foi, possédée 
comme le bien le plus précieux, 
éclairant de sa lumière tous les as-
pects de notre vie, vivifiée et rendue 
féconde par la Charité. Leurs adver-
saires sont nommés ailleurs par les 
Apôtres : la chair 1, le monde et le 
démon. Le Christ Jésus combattit et 
vainquit au désert ces adversaires 
qui sont les nôtres. 

Alors ne craignons de combat-
tre vaillamment pour la Foi en Dieu 
Notre-Seigneur, afin que notre vie 
toute entière en soit imprégnée : 
nos pensées, paroles et actions doi-
vent découler d’elle et être dirigées 
vers elle. C’est pour livrer ce combat 
de la Foi que nous avons reçu l’onc-
tion sainte de la confirmation. Par 

elle, nous pouvons être de bons sol-
dats du Christ et ses témoins jus-
qu’aux extrémités de la terre. 

C’est pour cela aussi que nous 
appartenons à l’Eglise militante. Elle 
est « la société de tous les fidèles qui 
vivent encore sur la terre. On l’ap-
pelle militante parce qu’elle est obli-
gée de soutenir une lutte incessante 
contre les ennemis les plus cruels : le 
monde, la chair et Sa-
tan » (Catéchisme du Concile de 
Trente). 

C’est parfois un reproche que 
l’on entend : « Vous les tradis, vous 
êtes trop dans le combat!... » Hé 
bien, c’est un reproche dont nous 
pouvons être fiers, à condition de 
mener ce combat avec toute la cha-
rité des véritables disciples du Christ. 

Que Notre-Dame nous aide à 
soutenir vaillamment ce combat. 
Armons-nous de notre chapelet quo-
tidiennement, trouvons vie, force et 
énergie dans la prière et les sacre-
ments de pénitence et d’Eucharistie. 
Et un jour comme Saint Paul, nous 
pourrons nous exclamer : « J’ai com-
battu le bon combat, j’ai gardé la 
Foi! » 

 
Abbé Amaury Graff, 

Prieur 
 

1 La chair dont parlent Notre-Seigneur 
et les Apôtres n’est pas seulement le 
corps. Cela désigne la nature humaine 
en ce qu’elle est blessée par le péché 
originel, et nous pousse au mal, même 
après le baptême. 

Editorial 

Eglise Militante? 

La Vierge Marie donne la victoire -  
Bataille de Lépante 
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« Mais où est donc passé ce 
fichu chroniqueur? Cette 
fois-ci, il n’a rien trouvé de 
mieux que me laisser tout 
un tas de photos… Soi-
disant, cela ferait plus au 
goût du jour!... » 

La chronique en images... 
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Carnet Paroissial 
à Bordeaux 

A été régénéré par l’eau du baptême : 
  8 mai : Paul SAEZ 

Ont fait leur première communion 
29 mai : Marguerite-Marie de FOURNAS – Tarcisius de 
LEDINGHEN – Romain MEYNARD – Marie-Victoire 
POINSOT – Olivia GARCIA 
25 juin : Soline ROUSSEL 

Ont reçu le sacrement de confirmation 
des mains de son Exc. Mgr de Galarreta 

  8 mai : BLAIS Julien – CARIS de MONTESFORT Claire-
Victoire – CARIS de MONTESFORT Hermine – CAUBET Phi-
lippe – CORNU Henri – DEMARQUE Yvonne – du FAYET de la 
TOUR Baptiste – GOMILA Ombeline – GUEPIN Eulalie – HU-
BERT Stanislas – LACHAMP Melchior – de LACOSTE LA-
REYMONDIE Lorraine – LARQUIER Benoît – PASHI-
GUTUNGULULA Rachel – POINSOT Joseph – POUGET Ombe-
line – RENY Amaury – RENY Clément – RENY Corentin – RE-
NY Manon – RENY Quentin – ROUSSEL Benoît – ROUSSEL 
Guillaume – SOLDATENKOFF Domitille.  

Ont fait leur communion solennelle 
22 mai : Mathias du FAYET de la TOUR – Cyprien GUE-
PIN – Marcellin GUEPIN – Clémence Philomène HINOT - 
Mathias HUBERT – Raoul LACHAMP – Guy PINTADO – 
Wandrille SOLDATENKOFF  

Ont été honorées de la sépulture ecclésiastique : 
  5 août : Cécile BEDOUIN 
      23 août : Henriette HADAMAR 

à Vérac 
Se sont unis devant Dieu par le sacrement de mariage : 

  7 mai : Philippe CAUBET et Yvonne DEMARQUE 
   30 juillet : Edouard MALHERBE et Anne-Sophie GRAFF 

à Sainte-Colombe 
Ont été régénérés par l’eau du baptême : 

21 mai : Suzanne DUPUY 
25 juin : Adam de PREVOST 
29 juillet : Thibault ASSAAD 

Se sont unis devant Dieu par le sacrement de mariage : 
13 août : Frédéric MEYNARD et Sandrine LERDOUX 

à Saint-Macaire 
Ont été régénérés par l’eau du baptême : 

16 avril : Martin COMBET 
11 juin : Marie VILLE 
31 juillet : Marguerite-Marie GARDERE 
10 août : Ménehould AUGIER de CREMIERS 
29 août : Christophe MULLER 

Ont fait leur première communion 
1er mai : Raphaël CARBONNE et Louis GARDERE 
12 juin : Guillaume HEBRARD 
19 juin : Arnaud HELIE de la HARIE 

A reçu l’habit religieux 
4 août : Quitterie JAMMY-FONBENEY, à Brignoles ; elle a 
reçu comme nom de religion Sœur Marie-Quitterie. 

16 15 

19 18 17 

1 : Salut du T.S.S. solennel le jour de Pâques. 
2, 3, 4, 5 : le 8 mai, confirmations par son Excellence 
Mgr Alfonso de Galarreta. Imposition des mains. Onc-
tion du saint chrême. Les confirmés avec Mgr. 
6, 7, 8, 9 : Journée Mgr Lefebvre le 21 mai. Des confé-
renciers énergiques et enthousiasmants. Un supérieur de 
district qui nous envoie conquérir les âmes. 
10, 11 : Fête-Dieu : communiants tout de blanc vêtus, 
pétales, lanternes dorées, reposoir de soie et de satin, 
chants et cantiques, ombrellino…, rien n’est trop beau 
pour honorer le Roi des rois présent ici-bas. 
12, 13, 14 : Engagements dans la Croisade Eucharistique. 

15, 16 : Une kermesse réussie, avec une ribambelle de 
serveuses aux petits oignons, et des stands à profusion. 
Un moment convivial avec plus de 200 couverts servis et 
près de 400 personnes aux stands le dimanche. Encore 
un bon cru, grâce aux dévouements innombrables 
(quoique souvent cachés) et à la bonne humeur de cha-
cun. Merci à tous et à l’an prochain! 
17, 18, 19 : procession du 15 août à Bruges. Si la tempé-
rature a quelque peu diminué, ce n’est que pour laisser 
la place à notre joie d’honorer notre douce Mère couron-
née Reine des Cieux et proclamée une nouvelle fois 
Reine de France par tous, grands et petits, clercs et fidè-
les : « Reine élevée aux cieux, priez pour nous! » 
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La voix des Supérieurs 

Déclaration du Supérieur général à tous les membres de la Fraternité Saint-Pie X 
à l'issue de la réunion des supérieurs majeurs, à Anzère (Valais), le 28 juin 2016  

A l’issue de la réunion des supérieurs de la Fraternité Saint-Pie X, outre le communiqué qu’il a lu le 29 juin 2016, lors 
des ordinations sacerdotales à Ecône, Mgr Bernard Fellay avait adressé aux prêtres, la veille, une déclaration. 

 
Pour la gloire de Dieu, 
pour l’honneur de Notre Seigneur Jésus-Christ, et de sa très sainte Mère, 
pour notre salut. 
 
Dans l’état présent de grave nécessité de l’Eglise, qui lui donne le droit de distribuer les secours spirituels aux 

âmes qui recourent à elle, la Fraternité Sacerdotale Saint-Pie X ne recherche pas avant tout une reconnaissance ca-
nonique à laquelle elle a droit parce qu’elle est catholique. La solution n’est pas simplement juridique. Elle relève 
d’une position doctrinale qu’il est impératif de manifester. 

 
Lorsque saint Pie X condamne le modernisme, il ramène toute l’argumentation de l’encyclique Pascendi à un 

principe initial : l’indépendance. Or voici que désormais le monde emploie tous ses efforts pour changer l’axe au-
tour duquel il doit tourner. Et il est évident pour les catholiques, comme pour ceux qui ne le sont pas, que la Croix 
n’est plus cet axe. Paul VI l’a très bien dit, c’est l’homme (Cf. Discours de clôture du concile Vatican II, 7 décembre 
1965). 

 
Aujourd’hui le monde tourne autour de cet axe, selon lui, définitivement établi : la dignité de l’homme, sa cons-

cience et sa liberté. L’homme moderne existe pour lui-même. L’homme est le roi de l’univers. Il a détrôné le Christ. 
Il exalte sa conscience autonome et indépendante jusqu’à dissoudre même les fondements de la famille et du ma-
riage. 

 
La Fraternité Saint-Pie X s’oppose depuis toujours à cette entreprise de déconstruction de l’univers – tant de la 

société politique que de l’Eglise. 
 
Pour remédier à ce désordre universel, le Bon Dieu a suscité un homme, un chrétien, un prêtre, un évêque. 

Qu’a-t-il fait ? Il a fondé une société – société hiérarchique – dont le principe et la fin sont précisément l’antidote au 
désordre universel : le sacrement de l’Ordre. Le but de la Fraternité Saint-Pie X continue d’être non seulement le 
remède actuel à la crise, mais aussi par là-même le salut de tous ceux qui y coopèrent. Elle veut absolument garder 
la rectitude doctrinale, théologale et sociale fondée sur la Croix de Jésus-Christ, sur sa Royauté, sur son sacrifice, 
son sacerdoce, principe de tout ordre et de toute grâce. Mgr Marcel Lefebvre a combattu toute sa vie pour faire 
triompher ces vérités fondamentales. Il nous incombe à l’heure présente de redoubler d’efforts, en intensifiant le 
même combat sur les mêmes principes. 

 
Nous ne sommes ni des conciliaires : ils nient que la Croix du Christ soit l’axe du monde, ni des factieux : ils re-

jettent la nature sociale de l’Eglise. Nous sommes une société de prêtres de Jésus-Christ, de l’Eglise catholique. 
 
Est-ce vraiment le moment de la restauration générale de l’Eglise ? La Divine Providence n’abandonne pas son 

Eglise dont le chef est le Pape, vicaire de Jésus-Christ. C’est pourquoi un signe incontestable de cette restauration 
sera dans la volonté signifiée du Souverain Pontife de donner les moyens de rétablir l’ordre du sacerdoce, de la foi 
et de la Tradition, – signe qui sera, de surcroît, le garant de la nécessaire unité de la famille de la Tradition. 

 
Christus regnat, 
Christus imperat, 
Deo gratias, Amen. 
 

+ Bernard Fellay 
Anzère, le 28 juin 2016, 
en la vigile des saints Apôtres Pierre et Paul. 
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Chers Amis et Bienfai-
teurs, 

En 1917, Notre-Dame a daigné 
visiter la terre. Elle a confié aux trois 
voyants de Fatima un message com-
posé de plusieurs parties, dont cer-
taines sont regroupées sous le nom 
de « secret », en sorte que 
« message » et « secret » de Fatima 
sont devenus comme synonymes. Il 
faut cependant les distinguer. Le 
message était communiqué immé-
diatement. Les parties relevant du 
« secret » étaient destinées à être 
divulguées ultérieurement, à des 
dates diverses, au plus tard en 1960. 
Elles concernent de grands événe-
ments dans l’Eglise et dans le 
monde, en relation avec la manière 
dont les hommes se comportent en-
vers Dieu. Il y est question de guer-
res, de la disparition de nations en-
tières, de graves erreurs répandues 
sur tous les continents, de la consé-
cration de la Russie par le pape et les 
évêques, du triomphe du Cœur Im-
maculé et d’un temps de paix. 

Un an avant la célébration du 
centenaire des apparitions de Fati-
ma, reconnues comme authentiques 
par l’Eglise, permettez-moi de reve-
nir sur l’importance de cet événe-
ment et de ce message qui nous rap-
pellent un certain nombre de vérités 
fondamentales de la foi, et nous 
montrent l’intervention réelle de 
Dieu dans l’histoire des hommes. 

Etablir dans le monde la dévotion 
au Cœur Immaculé de Marie 
1) L’essentiel du message réside 

dans ces paroles de la Sainte Vierge à 
Sœur Lucie, le 13 juin 1917 : « Jésus 
veut se servir de toi afin de me faire 
connaître et aimer. Il veut établir 
dans le monde la dévotion à mon 
Cœur Immaculé. A qui embrassera 
cette dévotion, je promets le salut. 

Ces âmes seront chéries de Dieu, 
comme des fleurs placées par Moi 
pour orner son Trône. » 

Lorsque l’on réfléchit sur l’en-
semble du message de Fatima, avec 
son secret, en considérant l’influence 
qu’il a eue et qu’il a encore dans 
l’histoire de l’Eglise et du monde, il 
devient évident que tout tourne au-
tour d’une intervention divine : « Il 
(Jésus) veut établir dans le monde la 
dévotion à mon Cœur Immaculé ». 
Plus tard, lorsque Sœur Lucie de-
mandera au Sacré-Cœur pourquoi il 
veut la consécration de la Russie, 
Notre-Seigneur répondra : « Parce 
que je veux que mon Eglise entière 
reconnaisse cette consécration 
comme un triomphe du Cœur Imma-
culé de Marie, afin d’étendre ensuite 
son culte et de placer la dévotion au 
Cœur Immaculé à côté de la dévotion 
à mon Divin Cœur » (printemps 
1936). 

Intervention réelle de Dieu dans 
l’histoire des hommes 

2) La deuxième vérité fonda-
mentale qui ressort du message de 
Fatima, est bien l’intervention réelle 
du Dieu Tout-Puissant dans l’histoire 
des hommes, soit comme individus, 
soit comme nations. Il s’agit là d’une 
vérité évidente pour nous, mais qui 
est aujourd’hui très attaquée dans 
un monde athée, libéral ou socialo-
communiste, un monde maçonnique 
qui prétend réaliser ses activités, 
mener à terme ses projets, sans au-
cun regard sur le Créateur et Sau-
veur, Dieu, Notre Seigneur Jésus-
Christ. Malheureusement, beaucoup 
d’hommes d’Eglise sont, eux aussi, 
imbus de cette idée selon laquelle le 
monde, les Etats, les gouvernements 
temporels n’ont pas de compte à 
rendre au Christ-Roi, Roi des Na-
tions. Beaucoup d’éléments du mes-
sage de Fatima nous montrent radi-

calement le contraire. En voici trois : 
 La Très Sainte Vierge explique 

aux enfants de Fatima que Dieu a 
remis entre les mains de Marie la 
paix des nations. Qu’elles jouissent 
de la paix ou souffrent de la guerre 
dépend en premier lieu de Notre-
Dame, par disposition expresse de la 
Divine Providence. 

 Répondant à la demande de 
consécration à son Cœur Immaculé, 
les évêques du Portugal ont obéi ; 
l’Espagne a négligé cette demande. 
Sœur Lucie elle-même explique que 
les malheurs qui ont ensuite frappé 
l’Espagne et qui ont été évités au 
Portugal, sont des conséquences de 
cette consécration – faite ou non – 
au Cœur Immaculé. 

 Après avoir annoncé que si le 
monde ne se convertissait pas, il y 
aurait une guerre encore plus terri-
ble ; et ce fut la Seconde Guerre 
mondiale. En considérant de près les 
dates les plus importantes de cette 
guerre, force est de constater qu’el-
les correspondent à des fêtes de la 
Très Sainte Vierge Marie. En particu-
lier le 8 mai, fête de Marie média-
trice – anciennement fête de saint 
Michel Archange –, date de la capitu-
lation allemande ; et le 15 août, fête 
de l’Assomption de Marie, date de 
l’acceptation par l’empereur du Ja-
pon de la reddition de son pays. 

3) « De Dieu, on ne se moque 
pas » (Gal 6, 7). Voici, selon le témoi-
gnage de Sœur Lucie, les paroles de 
Notre-Seigneur lui-même, deux ans 
après que Notre-Dame soit venue lui 
dire, en 1929, que le temps de la 
consécration de la Russie était arrivé, 
demande restée sans suite : « Dis à 
mes ministres que, puisqu’ils ne res-
pectent pas mes ordres, comme le roi 
de France, ils le suivront dans son 
infortune » (août 1931). Ces paroles 

(Suite page 6) 

Lettre aux Amis et Bienfaiteurs n° 86 
1917-2017, 

 actualité du message de Fatima 
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Tout foyer chrétien qui souhaite accueillir la Vierge pèlerine 
s’engage à réciter chaque jour à ses pieds le chapelet avec tous les 
membres de la famille présents pendant une semaine ; à fleurir la sta-
tue ; à convier autant que possible d’autres personnes à se joindre à 
ce chapelet (voisins, amis, connaissances..) pour amener le plus d’â-
mes à Marie. 

Ce sont déjà plusieurs dizaines de foyers qui ont profité de 
cette grâce insigne. Il ne tient qu’à vous de vous inscrire aussi pour en 
profiter à votre tour (feuille bleue avec coupon-réponse  sur la table 
de presse). La Vierge quittera une chapelle pour une autre quand il n’y 
aura plus d’inscrits.  

rappellent la demande du Sacré-
Cœur faite à Louis XIV, en 1689, et 
que le roi de France dédaigna d’exé-
cuter. Cent ans plus tard, éclatera la 
Révolution qui entraînera la perte du 
roi Louis XVI et sa décapitation. Les 
menaces de Notre-Seigneur envers 
ses ministres sont donc terribles… Ils 
suivront le roi de France dans son 
infortune. Les persécutions actuelles 
exercées sur de très nombreux chré-
tiens, les attentats contre des per-
sonnes consacrées permettent de 
penser que malheureusement les 
prêtres, les évêques, les ministres de 
Notre-Seigneur n’ont pas encore bu 
ce calice d’infortune jusqu’à la lie. 

Tout cela montre l’importance 
que Notre-Seigneur lui-même donne 
à Fatima et à son message sur la dé-
votion au Cœur Immaculé de Marie. 

Nous pouvons conclure que l’his-
toire des XXe et XXIe siècles est pro-
fondément conditionnée par cette 
intention divine : la dévotion au 
Cœur Immaculé, et la négligence 
grave du monde et de beaucoup 
d’hommes d’Eglise à réaliser cette 
intention, pourtant manifestée avec 
tant de clarté et accompagnée de 
miracles véritablement extraordinai-
res. 

Selon les paroles mêmes de No-
tre-Dame, nous devons aussi 
conclure que les desseins de Dieu 
parviendront à l’apothéose du triom-
phe du Cœur Immaculé de Marie, à 
l’occasion de la consécration de la 
Russie par le Saint-Père, auquel se-

ront unis les évêques du monde en-
tier. Avec ce triomphe, un temps de 
paix est promis au monde et à l’E-
glise. 

Jusqu’ici les multiples tentatives 
de consécration n’ont pas obtenu les 
effets promis par Marie. Et malgré un 
indéniable renouveau religieux de la 
Russie orthodoxe, ces dernières an-
nées, nous ne voyons aujourd’hui ni 
sa consécration, ni le développement 
dans le monde de la dévotion au 
Cœur Immaculé de Marie. Bien au 
contraire. 

Une année pour préparer                   
le centenaire de Fatima 

C’est pourquoi, afin de bien pré-
parer le centenaire des apparitions 
de Fatima, nous avons décidé de lan-
cer une nouvelle croisade du Rosaire, 
cette prière que le Cœur Immaculé 
de Marie a demandée si fortement. 

Afin de correspondre au plus près 
aux intentions divines et vu l’insis-
tance de Notre-Dame sur la nécessité 
de la réparation des péchés, nous 
aurons à cœur de joindre à nos rosai-
res de nombreux sacrifices. Nous es-
pérons bien pouvoir offrir une cou-
ronne de douze millions de rosaires 
et de cinquante millions de sacrifices. 
De tout cœur nous voulons travailler 
à répandre la dévotion au Cœur Im-
maculé, particulièrement pendant ce 
temps de prière et de pénitence. 
C’est la première intention de notre 
croisade, à laquelle nous joignons 
aussi la demande filiale du triomphe 
de son Cœur Immaculé et de la 

consécration de la Russie, selon les 
indications de Notre Dame elle-
même. Et enfin, dans les temps trou-
blés que nous connaissons, tant dans 
le monde que dans l’Eglise, nous de-
mandons à notre Mère céleste une 
protection particulière pour la Frater-
nité Saint-Pie X, toutes ses œuvres et 
toutes les sociétés religieuses amies. 

Nous vous invitons tous, pour 
l’amour de la Mère de Dieu, de son 
Cœur douloureux et immaculé, à 
multiplier les actes qui nous feront, 
nous-mêmes, pratiquer plus intensé-
ment cette dévotion et la diffuser. 
Ainsi, nous vous proposons de consa-
crer, après une diligente préparation, 
vos foyers et vos œuvres au Cœur 
Immaculé, de bien pratiquer la dévo-
tion des cinq premiers samedis du 
mois, de porter personnellement le 
scapulaire de Notre-Dame du Mont-
Carmel, et de diffuser la médaille mi-
raculeuse donnée par la Sainte Vierge 
à la rue du Bac, à Paris, – médaille qui 
montre sur son revers les deux 
Cœurs de Jésus et de Marie. 

Puissions-nous ainsi apporter no-
tre petite contribution aux demandes 
du Ciel, recevoir la protection divine 
et surtout obtenir la réalisation en 
son temps de la plus belle des pro-
messes : notre salut, le salut des pé-
cheurs. 

Daigne Notre-Dame vous bénir 
avec l’Enfant-Jésus, comme le dit une 
belle et pieuse prière du bréviaire : 
« Nos cum prole pia benedicat Virgo 
Maria ». 

 

(Suite de la page 5) 

La Vierge pèlerine du Prieuré  
et la croisade du Rosaire 

Renseignements / inscription : Mme Mast : 05.56.08.47.63  ou 05.56.57.93.93 / fsspx33@gmail.com 
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Comme beaucoup d’entre vous le 
savent sans doute déjà, le mot arabe 
islam signifie soumission. Pour les 
musulmans il s’agit de se soumettre à 
Dieu d’une manière personnelle dans 
un premier temps, puis ensuite de 
soumettre le monde entier à la loi 
divine, la charria, fût-ce par la force. 
Une telle vision du monde suscite de 
vives réactions de part et d’autre, 
mais pas toujours pour les mêmes 
raisons et peut-être souvent pour de 
mauvaises raisons. Quant à nous, il 
suffit ici de répéter qu’une telle vi-
sion de la vie suppose que l’on soit 
musulman, ce qui n’est assurément 
pas notre cas. Ce n’est pas le lieu de 
discuter ici de la pertinence de notre 
religion face à celle des sectateurs de 
Mohammed, soi-disant prophète de 
Dieu, mais de s’arrêter au motif qui 
souvent engendre chez nos contem-
porains le refus catégorique et par-
fois horrifié de cette religion.  

Il est souvent dit que la violence et 
la cruauté sont le fait de l’Islam. Cela 
est vrai, mais bien souvent l’Occident 
apostat n’est pas en reste. Fonda-
mentalement ce qui sépare ce qu’on 
appelle encore Occident du monde 
musulman, c’est le refus de reconnaî-
tre la préséance de la transcendance 
divine. Il n’y a plus à proprement par-
ler de sociétés pour porter le dra-
peau de Jésus-Christ. Le spectacle 
que le monde offre aujourd’hui est 
celui d’un athéisme de fait, plus ou 
moins teinté de relents religieux, face 
à la conception outrée de l’Islam des 
rapports entre la religion et la socié-
té. Chacune des parties se parera des 
attributs de la justice face à sa rivale, 
mais le fait est que nous sommes, 
comme souvent, dans un conflit en-
tre deux monstres, Gog et Magog.  

Que reprochons-nous à certains 
ennemis de l’Islam ? Un peu la même 
chose que ce que les musulmans re-

prochent eux-mêmes, le manque de 
soumission à Dieu. Mais attention la 
comparaison s’arrête tout de suite. 
La soumission que nous prônons n’a 
pas la même résonance que dans 
l’Islam. Je ne peux sans doute pas 
parler au nom des musulmans quant 
à la nature de la relation qu’ils pré-
tendent entretenir avec Dieu ; ce qui 
est sûr c’est que l’on ne trouve nulle 
part ailleurs d’équilibre que dans le 
véritable Évangile.  

Nous sommes certes les créatures 
de Dieu, nous dépendons de lui 
comme notre Souverain Maître. La 
soumission du chrétien ne saurait 
s’arrêter à la crainte révérencielle qui 
existe naturellement chez la créature 
envers son créateur. Dieu a voulu 
une autre relation entre lui et nous ; 
et la foi, principe de vie divine infu-
sée par Dieu en l’âme chrétienne, 
nous porte véritablement à espérer 
un rapport filial, simple et cordial 
avec l’Éternel. Certes le chemin est 
ardu, car il y a en nous des réticences 
qui nous font nous comporter plus 
comme des esclaves que comme des 
fils. Du côté de Dieu cependant, il y a 
ce mouvement que l’Écriture com-
pare à celui d’un mari délaissé par 
son épouse qui part la reconquérir, 
celui d’un berger qui va au secours de 
sa petite brebis, celui d’une poule qui 
cherche à rassembler sa progéniture 
sous ses ailes protectrices. Dieu a une 
tendresse et un amour que trop sou-
vent nous ignorons, qui rendent 
pourtant agréable la soumission à 
son empire . Tous, hélas, ne le com-
prennent pas, soit qu’ils ne voient 
que la transcendance de Dieu pour 
oublier ou méconnaître le commerce 
qu’il a entretenu avec notre nature, 
soit qu’ils se hérissent à la seule idée 
de devoir se soumettre.  

« Les décrets de Dieu sont vrais : 
ils sont tous justes. Ils sont plus pré-

cieux que l'or, que beaucoup d'or fin ; 
plus doux que le miel, que celui qui 
coule des rayons. » (Ps. 18, 10-11) Le 
roi David, pénétré à la fois de la gran-
deur de Dieu et de la douceur qu’il y 
a à suivre ses prescriptions, résume 
bien la vraie attitude religieuse.  

Ce rapport paradoxal entre Dieu 
et nous, qui combine dans un alliage 
délicat la distance et la confiance, la 
souveraineté et la proximité, est et 
doit être le fondement et la mesure 
de toutes les relations hiérarchiques 
qui existent entre les hommes. De la 
soumission de l’épouse à son mari, 
jusqu’à la soumission des fidèles à 
l’Église, en passant par la soumission 

aux autorités légitimes, il ne devrait 
plus exister l’excès de ce qu’on peut 
appeler l’autoritarisme. Mais d’un 
autre côté on ne saurait ramener à 
l’égalitarisme forcené, la proximité 
unique engendrée entre les êtres par 
la charité, car cette dernière n’abolit 
pas la distinction entre les grands et 
les petits, mais les rapproche par une 
autre voie, à la fois plus juste et plus 
forte.  

Il s’agit en définitive de suivre 
cette voie qui contredit notre orgueil 
mais nous assure par ailleurs la joie 
véritable dans la simplicité prônée 
par l’Évangile. Là est la véritable sou-
mission à Dieu, le reste n’est que lit-
térature.  

 

Abbé Renaud  
 de SAINTE MARIE  

  الإسلام

Au sujet de la Croisade de Rosaires et de sacrifices : vous trouverez ci-joint dans le bulletin une feuille de couleur 
verte vous permettant d’inscrire les chapelets et sacrifices réalisés. Soyez généreux envers la Vierge Marie, elle se lais-
sera pas dépasser en amour et sacrifice et vous comblera de grâces personnelles et familiales. 
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ACTIVITES ACTIVITES ACTIVITES    

DE LA PAROISSEDE LA PAROISSEDE LA PAROISSE   
Mardi 20 septembre 
8h30 : Café des Mamans au 

Prieuré. Conférence de M. 
l’abbé de Sainte-Marie. 

Mercredi 21 septembre 
18h30 : Messe des étudiants 

suivie de la conférence de M. 
l’abbé Coulomb. 

Dimanche 25 septembre 
Solennité de Sainte Thérèse 

de l’Enfant-Jésus, patronne 
secondaire de la France. 

Apéritif paroissial pour ac-
cueillir M. l’abbé de Sainte-
Marie. 

Lundi 26 septembre 
19h30 : cours de doctrine 

pour adultes à NDBC par M. 
l’abbé de Sainte-Marie. 

Jeudi 29 septembre 
18h30 : Messe solennelle en 

l’honneur de saint Michel 
Archange et renouvellement 
de la Consécration de la 
France. 

Vendredi 30 septembre 
20h30 : Réunion du cercle 

des chefs de famille, au 
prieuré. Conférence de M. 
l’abbé de Sainte-Marie. Ou-
verte à tous. 

 
Mois d’octobre : 
Mois du Rosaire 

Samedi 1er octobre  
11h : messe et 1/4h de mé-

ditation à Vérac. 
18h30 : Messe chantée du 

Cœur Immaculé de Marie et 
1/4h de méditation à 
NDBC. 

18h30 : à Saintes, Messe et 
1/4h de méditation. 

Dimanche 2 octobre 
Solennité de Notre-Dame 

du Rosaire. 

Mardi 4 octobre 
8h30 : Café des Mamans au 

Prieuré. Conférence de M. 
l’abbé Coulomb. 

Mercredi 5 octobre 
18h30 : Messe des étudiants 

suivie de la conférence de M. 
l’abbé de Sainte-Marie. 

Jeudi 6 octobre 
20h30 : Réunion des foyers 

chrétiens au Prieuré. Présen-
tation du MCF. Verre de l’a-
mitié. Ouvert à tous. 

Vendredi 7 octobre 
18h30 : Messe chantée du 

Sacré-Cœur, et adoration du 
T.S.Sacrement jusqu’à 22h. 

18h30 : à Saintes, Messe et 
Heure sainte. 

Dimanche 9 octobre 
Pèlerinage aux prêtres mar-

tyrs de l’Ile Madame (tracts 
sur la table de presse). 

Lundi 10 octobre 
19h30 : cours de doctrine 

pour adultes à NDBC par M. 
l’abbé de Sainte-Marie. 

Jeudi 13 octobre 
Adoration perpétuelle de la 

Fraternité Saint Pie X, à la 
chapelle ND du Bon Conseil. 

Vendredi 14 octobre 
20h30 : Réunion du cercle 

des chefs de famille, au 
prieuré. Conférence de M. 
l’abbé Graff. Ouverte à tous. 

Lundi 17 octobre 
19h30 : cours de doctrine 

pour adultes à NDBC par M. 
l’abbé de Sainte-Marie. 

Mercredi 19 octobre 
18h30 : Messe des étudiants 

suivie de la conférence de M. 
l’abbé Coulomb. 

Samedi 22, dimanche 23 et 
lundi 24 :  
Pèlerinage du Christ-Roi à 

Lourdes (cf tract ci-joint) 

 Dimanche 9 octobre : Pèleri-
nage aux prêtres martyrs de 
l’Ile Madame : venez nombreux 
prier pour tous les prêtres ! 
(tracts sur la table de presse). 

 Jeudi 13 octobre : Adoration 
perpétuelle de la Fraternité 
Saint Pie X, à la chapelle ND du 
Bon Conseil. 

 Mardi 1er novembre :  
Toussaint, fête d’obligation. 
Messes aux horaires des diman-
ches. 

 Samedi 12 novembre :  
- Pèlerinage des étudiants. 
- Concert des Petits chanteurs 
de Saint Joseph à l’église St Fer-
dinand (Bordeaux), à 20h30. 

 Jeudi 8 décembre : Immaculée 
Conception - Messe solennelle 
et procession aux flambeaux, 
avec la présence des enfants de 
l’école St Georges. 

 Samedi 10 décembre : fête de 
Noël de l’Ecole Saint-Georges. 

 Samedi 1er et dimanche 2 avril 
2017 : Pèlerinage à Notre-Dame 
de Verdelais (date à confirmer). 

 Samedi 19 et dimanche 20 
août 2017 : pèlerinage interna-
tional de la FSSPX à Fatima 
pour le jubilé du centenaire.  

Prix de revient : 
1 €  

Bricolages et réparations 
 

 Nous avons profité du pas-
sage des séminaristes pour remet-
tre à neuf une chambre (isolation, 
peinture, parquet), afin d’accueil-
lir dignement notre nouvel abbé. 

 
 Un de nos fidèles a du inter-

venir d’urgence sur une canalisa-
tion devant la chapelle du prieuré, 
afin de pallier à une fuite. L’instal-
lation n’était pas du tout aux nor-
mes, ce qui explique l’incident... 

Rappel des honoraires indicatifs :  
 1 Messe : 17€   -   1 Neuvaine : 170€   -   1 Trentain : 680€ 


